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Dépenses de l'immigration.—On voit dans le tableau 17 les sommes dépen­
sées chaque année par le gouvernement fédéral pour l'immigration, depuis 1868 jusqu'à 
1929. Ces chiffres sont puisés dans les comptes publics du ministère des Finances. 

Émigration partant du Canada.—Depuis quelques années on a constaté un 
mouvement sensible d'émigration se dirigeant du Canada aux États-Unis et ayant 
pris une importance alarmante. Les nouveaux règlements appliqués par le gouver­
nement des États-Unis aux immigrants européens, dont il restreint considérable­
ment le nombre, ne s'appliquent pas aux Canadiens; c'est pourquoi ceux-ci manifes­
taient une tendance prononcée à entrer aux États-Unis. Le gouvernement cana­
dien ne s'était pas encore préoccupé des moyens de mensuration de ce mouvement; 
sa magnitude, telle qu'elle ressortait des publications officielles des États-Unis, eût 
été inquiétante, mais fort heureusement, le mal était moins grand qu'il ne paraissait, 
car la statistique des États-LTnis négligeait de tenir compte du retour en leur pays 
de nombreux Canadiens après un séjour plus ou moins long aux États-Unis. Le 
ministère de l'Immigration et de la Colonisation, quoique persuadé qu'un grand 
nombre de Canadiens, soi-disant émigrés, revenaient en leur pays, n'avait pas jugé 
à propos d'établir la statistique exacte de ces retours, mais en 1924, les fonctionnaires 
de l'Immigration reçurent instructions de relever le nombre de Canadiens revenant 
des États-Unis et rentrant au Canada après une absence de plus de six mois, relevé 
qui fait l'objet du tableau 18. 

Une autre circonstance, qui, dans le passé, a occasionné un fort mouvement 
du Canada aux États-Unis, se trouve dans l'attitude d'immigrants européens entrant 
au Canada apparemment de bonne foi mais réellement avec l'intention de pénétrer 
aux États-Unis aussitôt que les restrictions de quota le leur permettent. Le récent 
serrement de règlements de l'immigration américaine au sujet des personnes venant 
du Canada et l'active coopération du ministère canadien de l'Immigration et de la 
Colonisation qui désapprouve ce trafic semble devoir réduire ce mouvement qui est 
déjà sensiblement ralenti. 

Le tableau 18 nous indique le nombre de Canadiens revenus des États-Unis 
depuis avril 1924 à décembre 1929. 

18.—Canadiens revenus des États-Unis, années fiscales terminées le 31 mars 1925-29, 
et avril à décembre 1929. 

Années fiscales terminées le 31 mars . 
Nés 
au 

Canada. 

Sujets 
britan­
niques 

établis au 
Canada. 

Natura­
lisés 

citoyens 
canadiens. 

Totaux. 

1925 36,473 
40,246 
49,255 
35,137 
30,008 
22,210 

4.487 
4,102 
5,326 
3,280 
2,795 
1,695 

2,815 
2,873 
2,376 
1,470 

995 
731 

43,775 
1926 

36,473 
40,246 
49,255 
35,137 
30,008 
22,210 

4.487 
4,102 
5,326 
3,280 
2,795 
1,695 

2,815 
2,873 
2,376 
1,470 

995 
731 

47,221 
1927 

36,473 
40,246 
49,255 
35,137 
30,008 
22,210 

4.487 
4,102 
5,326 
3,280 
2,795 
1,695 

2,815 
2,873 
2,376 
1,470 

995 
731 

56,957 
1928 

36,473 
40,246 
49,255 
35,137 
30,008 
22,210 

4.487 
4,102 
5,326 
3,280 
2,795 
1,695 

2,815 
2,873 
2,376 
1,470 

995 
731 

39,887 
19 9 

36,473 
40,246 
49,255 
35,137 
30,008 
22,210 

4.487 
4,102 
5,326 
3,280 
2,795 
1,695 

2,815 
2,873 
2,376 
1,470 

995 
731 

33,798 

36,473 
40,246 
49,255 
35,137 
30,008 
22,210 

4.487 
4,102 
5,326 
3,280 
2,795 
1,695 

2,815 
2,873 
2,376 
1,470 

995 
731 24,636 

36,473 
40,246 
49,255 
35,137 
30,008 
22,210 

4.487 
4,102 
5,326 
3,280 
2,795 
1,695 

2,815 
2,873 
2,376 
1,470 

995 
731 

Non immigrants entrés au Canada.—Le tableau 19 donne le nombre de 
Canadiens revenant au pays, et de non immigrants entrés au Canada par les ports 
océaniques au cours des années fiscales terminées le 31 mars 1928 et 1929. Le 
grand total est de 50,378 en 1929. 


